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(~) Proposition & 8. A. R. Mgr. le Duc d'Orléans,
Regent du Royaume, pour procurer au Roy une fi-
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bsister les impositions extraordinaires, de Chartres, 28
octobre 1715, fos 72—73.
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(~) Mémoire du S. du Barry ci-devant fermier des
Aydes, Domaines et Canal d’Orléans, qui donne les
moyens d’acquitter UEtat de 300 millions au moins,
(s. d.) fos 137—146.
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(~) Moyen pour acquitter les dettes de I’Etat et rétablir
la circulation, par Goubert, & Paris. 9 décembre 1715,
fos 33—37.

(=) Mémoire pour acquitter toutes les dettes du Ro-
yaume en 23 années et 4 mois. 1715, (s. n.) fos 38—40.

(<) Projet qui contient divers expédients pour acqui-
tter les dettes de I'Etat. (s. d. s. n.) fos 11121,
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Cochut : op. cit., p. 5—6. Esslinger : op. cit., p. 112—116,

() Mémoire pour acquitter les dettes de I'Etat par

Vétablissement des Billets négociables de particulier

a particulier dans le Royaume setlement avec une
addition au mémoire. 1716. (s. n.) fos 166174,
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(8) Forbonnais: Recherches et considérations sur les
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finances de France, depuis 'annie 1595 jusqu’a année
1721. Basle. 1758. T. IL p. 211,

(2) Mémoire pour le rétablissement des affaires du

Roy et du commerce, par Meuville, & Paris. 1 octobre
1715, fos 1--3.
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